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ÉDITION 2018

OCCITA
NIE

AGRI’SCOPIE®

LES INSTALLATIONS À MOINS DE 40 ANS
Parmi les nouveaux installés :

 ■  1 136 ont moins de 40 ans, soit 65 % des chefs 
d’exploitation installés en 2015. Selon les départements,  
ce taux varie de 59 % dans le Gard à 75 % dans le Lot.

 ■  dont 455 ayant bénéficié de la DJA. Le taux 
d’installations aidées parmi les nouveaux agriculteurs  
de 40 ans et moins est de 40 % en 2015.

DYNAMIQUE D’INSTALLATION  
EN FRANCE EN 2015

 ■ Taux d’installations de moins de 40 ans : 72 %
 ■ Taux de transferts entre époux : 9 %
 ■ Taux d’agriculteurs de 55 ans et plus : 36 %
 ■ Taux de départs : 4,5 %
 ■ Taux de renouvellement : 2,7 %
 ■ Taux de remplacement : 62 %

L’Occitanie représente 14,5 % des agriculteurs de France, 
15,9 % des agriculteurs de 55 ans et plus et 15,3 %  
des installations.

La Chambre Régionale d’Agriculture d’Occitanie 
réalise un Observatoire régional Installation 
Transmission dont l’objectif est d’élaborer une 
photographie et une analyse de la dynamique 
de renouvellement des générations. Cet Obser-
vatoire a pour vocation d’éclairer les politiques 
publiques face aux défis de l’installation et de 
la transmission en agriculture. Cette publica-
tion est la première produite à l’échelle de la 
région Occitanie, elle concerne les données 
2015.

L’année 2015 est une année particulière pour les installations 
aidées. En effet, le dispositif DJA a été profondément remanié, le 
cadre réglementaire et les procédures d’attribution des aides ont 
évolué. Cela s’est traduit par des incertitudes réglementaires et des 
retards dans l’instruction des dossiers. De ce fait, certains porteurs 
de projet ont préféré renoncer à la DJA. Ce contexte explique le 
niveau particulièrement bas des installations aidées en 2015.
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5  ■  61 775 chefs d’exploitation (CE) agricole  
et 16 043 cotisants solidaires

 ■  2 485 nouveaux cotisants non salariés dont 70 % 
sont des chefs d’exploitation installés (1 736), 8 % 
des nouveaux chefs d’exploitation par transfert entre 
époux et 22 % des nouveaux cotisants solidaires

 ■  24 331 chefs d’exploitation de 55 ans et plus,  
soit 39 % de la population agricole

 ■  2 856 départs de chefs d’exploitation  
(y compris 280 transferts entre époux)

 ■  Taux de départ : 4,6 % des chefs d’exploitation  
ont cessé leur activité

 ■  Taux de renouvellement : 2,8 % des chefs 
d’exploitation se sont installés dans l’année

 ■  Taux de remplacement : 65 %, soit 65 installations 
pour 100 départs (+ 2 points par rapport à 2014) 
cf. définitions en page 8

TAUX DE REMPLACEMENT PAR DÉPARTEMENT   
EN 2015 (Source : MSA)

09 11 12 30 31 32 34 46 48 65 66 81 82

90 % 76 % 64 % 66 % 51 % 50 % 89 % 58% 114% 54% 73% 67% 40%

TOTAL OCCITANIE 65 %

09 11 12 30 31 32 34 46 48 65 66 81 82

74 % 28% 62% 11% 22% 48% 11% 37% 59% 69% 29% 63% 43%

TOTAL OCCITANIE 40 %

TAUX D’INSTALLATIONS AIDÉES (DJA)  
PAR DÉPARTEMENT EN 2015 (Sources : MSA et CA)

ÉDITION
2017

DONNÉES 2015

INSTALLATION  
TRANSMISSION 
en bref

Retrouvez cette publication sur www.occitanie.chambre-agriculture.fr

O B S E R V A T O I R E  R É G I O N A L  O C C I T A N I E

RÉPARTITION DES NOUVEAUX COTISANTS  
NON SALARIÉS EN 2015 (Source : MSA)
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Quelques chiffres

En Occitanie, les surfaces agro-pastorales représentent 566 000 ha de prairies permanentes et 885 000 ha de parcours.

Ces surfaces sont valorisées pour la majorité d’entre elles (70%) par les exploitations individuelles, pâturées à différentes périodes de l’année en fonction de la ressource disponible et des besoins des troupeaux.Environ 30% des surfaces de parcours sont gérées par des structures collectives, pâturées en estive ou en arrière-saison.

Le pastoralisme en région Occitanie

En Occitanie, les surfaces agropastorales représentent 42% de la surface agricole utilisée de la région

SERVICE   
 PASTORALISME de la Chambre régionale d’agriculture d’Occitanie

La gouvernance du service commun pastoralisme
Porté par la CRA Occitanie, le service commun pastoralisme regroupe aujourd’hui les Chambres départementales de la Lozère, 

du Gard, de l’Hérault, de l’Aude et des Pyrénées-Orientales. Un comité de gestion pilote et oriente les actions du service.

Une action au cœur du réseau chambre depuis plus de 35 ans
Le service commun pastoralisme est issu de la création, dans les années 80, d’un service interdépartemental des Chambres 

d’agriculture, mutualisant les compétences en matière de pastoralisme sur  l’arrière-pays méditerranéen. Il a connu depuis 

différentes mutations et aujourd’hui, intégré à la Chambre Régionale, il continue d’œuvrer dans le contexte nouveau d’une 

région élargie, dans une volonté d’ouverture à l’ensemble des départements concernés par les activités pastorales.

Nos financeurs

Une organisation régionale. Des agents ancrés sur les départements
Sophie BACCHIN-VINET Chef de service
Siège CRA Occitanie
24 chemin de Borde RougeBP 22107 - Auzeville
31321 CASTANET-TOLOSAN cedex

 05 61 75 26 24
 sophie.bacchin-vinet@occitanie.chambagri.fr

Emmanuelle GENEVETResponsable d’équipe
Site d’Ales (Gard)
Maison de l’agriculture «Porte des Cévennes»4A chemin des caves 
30340 SAINT PRIVAT DES VIEUX 04 66 54 29 68 emmanuelle.genevet@occitanie.chambagri.fr

Catherine ROCHER
Site de Mende (Lozère)25 Avenue Foch
48004 MENDE Cedex
 04 66 65 62 00
 catherine.rocher@occitanie.chambagri.fr

Sylvain MICOLA
Site de Lodève (Hérault)Maison Intercommunale des services1 Place Francis Morand
34700 LODEVE
 04 11 95 03 16 sylvain.micola@occitanie.chambagri.fr

Raphaële CHARMETANT
Site de Prades (Pyrénées-Orientales)Bureaux montagne élevageMaison des Entreprises
Espace Alfred Sauvy - 66500 PRADES 06 89 06 41 05 raphaele.charmetant@occitanie.chambagri.fr

Les chambres départementales de la Lozère, du Gard, de l'Hérault, de l'Aude et des Pyrénées-Orientales constituent le service commun Pastoralisme de la Chambre Régionale d’Agriculture d’Occitanie

Annie MECHAIN
Site de Carcasonne (Aude)ZA de Sautès
11878 CARCASONNE Cedex 9 04 68 11 79 84
 annie.mechain@occitanie.chambagri.frIsabelle LORMEAU

Site de Lattes
Mas de Saporta
Maison des Agriculteurs CS 30012 34875 LATTES CEDEX  04 67 20 88 65 isabelle.lormeau@occitanie.chambagri.fr

Accompagner, coordonner et favoriser les actions en faveur de l’élevage et du pastoralisme
Les élevages à composante pastorale valorisent, en région Occitanie, d’importantes surfaces de parcours naturels dont 
aucune autre technique agricole ne peut tirer parti. Ce savoir-faire traditionnel spécifique reste pertinent dans le cadre d’un 
élevage moderne, innovant et responsable. Pour les exploitations, il est facteur d’autonomie alimentaire, de diminution des intrants, de durabilité et de résilience.
Il contribue à l’attractivité des territoires par des productions de qualité,  créatrices de richesses et expression des terroirs
ainsi que par la gestion et l’entretien d’espaces support de biodiversité, de paysages diversifiés et moins sensibles aux 
incendies.
Ce type d’élevage doit relever de nombreux défis pour continuer à s’inscrire dans le paysage agricole régional et s’adapter 
à un contexte en perpétuelle évolution.Les actions du service commun pastoralisme de la chambre régionale d’agriculture Occitanie conjuguent expertise 
et accompagnement technique en faveur du développement et de la reconnaissance des élevages pastoraux.

Quelques chiffres

En Occitanie, les surfaces agro-pastorales 

représentent 566 000 ha de prairies permanentes 

et 885 000 ha de parcours.

Ces surfaces sont valorisées pour la majorité 

d’entre elles (70%) par les exploitations 

individuelles, pâturées à différentes périodes de 

l’année en fonction de la ressource disponible et 

des besoins des troupeaux.

Environ 30% des surfaces de parcours sont gérées 

par des structures collectives, pâturées en estive 

ou en arrière-saison.

Le pastoralisme en région Occitanie

En Occitanie, les surfaces agropastorales représentent 

42% de la surface agricole utilisée de la région

SERVICE   

 PASTORALISME 
de la Chambre régionale d’agriculture d’Occitanie

La gouvernance du service commun pastoralisme

Porté par la CRA Occitanie, le service commun pastoralisme regroupe aujourd’hui les Chambres départementales de la Lozère, 

du Gard, de l’Hérault, de l’Aude et des Pyrénées-Orientales. Un comité de gestion pilote et oriente les actions du service.

Une action au cœur du réseau chambre depuis plus de 35 ans

Le service commun pastoralisme est issu de la création, dans les années 80, d’un service interdépartemental des Chambres 

d’agriculture, mutualisant les compétences en matière de pastoralisme sur  l’arrière-pays méditerranéen. Il a connu depuis 

différentes mutations et aujourd’hui, intégré à la Chambre Régionale, il continue d’œuvrer dans le contexte nouveau d’une 

région élargie, dans une volonté d’ouverture à l’ensemble des départements concernés par les activités pastorales.

Nos 
financeurs

Une organisation régionale. Des agents ancrés sur les départements

Sophie BACCHIN-VINET 

Chef de service

Siège CRA Occitanie

24 chemin de Borde Rouge

BP 22107 - Auzeville

31321 CASTANET-TOLOSAN cedex

 05 61 75 26 24

 sophie.bacchin-vinet@occitanie.chambagri.fr

Emmanuelle GENEVET

Responsable d’équipe

Site d’Ales (Gard)

Maison de l’agriculture «Porte des Cévennes»

4A chemin des caves 

30340 SAINT PRIVAT DES VIEUX

 04 66 54 29 68

 emmanuelle.genevet@occitanie.chambagri.fr

Catherine ROCHER

Site de Mende (Lozère)

25 Avenue Foch

48004 MENDE Cedex

 04 66 65 62 00

 catherine.rocher@occitanie.chambagri.fr

Sylvain MICOLA

Site de Lodève (Hérault)

Maison Intercommunale des services

1 Place Francis Morand

34700 LODEVE

 04 11 95 03 16

 sylvain.micola@occitanie.chambagri.fr

Raphaële CHARMETANT

Site de Prades (Pyrénées-Orientales)

Bureaux montagne élevage

Maison des Entreprises

Espace Alfred Sauvy - 66500 PRADES

 06 89 06 41 05

 raphaele.charmetant@occitanie.chambagri.fr

Les chambres départementales de la Lozère, du Gard, 

de l'Hérault, de l'Aude et des Pyrénées-Orientales 

constituent le service commun Pastoralisme de la 

Chambre Régionale d’Agriculture d’Occitanie

Annie MECHAIN

Site de Carcasonne (Aude)

ZA de Sautès

11878 CARCASONNE Cedex 9

 04 68 11 79 84

 annie.mechain@occitanie.chambagri.fr

Isabelle LORMEAU

Site de Lattes

Mas de Saporta

Maison des Agriculteurs CS 30012 

34875 LATTES CEDEX 

 04 67 20 88 65

 isabelle.lormeau@occitanie.chambagri.fr

Accompagner, coordonner et favoriser les actions en faveur de l’élevage et du pastoralisme

Les élevages à composante pastorale valorisent, en région Occitanie, d’importantes surfaces de parcours naturels dont 

aucune autre technique agricole ne peut tirer parti. Ce savoir-faire traditionnel spécifique reste pertinent dans le cadre d’un 

élevage moderne, innovant et responsable. 

Pour les exploitations, il est facteur d’autonomie alimentaire, de diminution des intrants, de durabilité et de résilience.

Il contribue à l’attractivité des territoires par des productions de qualité,  créatrices de richesses et expression des terroirs

ainsi que par la gestion et l’entretien d’espaces support de biodiversité, de paysages diversifiés et moins sensibles aux 

incendies.

Ce type d’élevage doit relever de nombreux défis pour continuer à s’inscrire dans le paysage agricole régional et s’adapter 

à un contexte en perpétuelle évolution.

Les actions du service commun pastoralisme de la chambre régionale d’agriculture Occitanie conjuguent expertise 

et accompagnement technique en faveur du développement et de la reconnaissance des élevages pastoraux.
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DES PROGRAMMES DE FORMATIONS ADAPTÉS 
AU NIVEAU RÉGIONAL 

Se diversifier
AVEC LES

  PLANTES À 
   PARFUMS  
Aromatiques 

  & Médicinales

Découvrir la filière 
des plantes 

aromatiques bio 
en   Occitanie

Transformer mes 
plantes sauvages  

et  aromatiques

Entrer dans 
le  réseau de 

professionnels 
de la filière PPAM

Concevoir et 
auto-construire 

son séchoir 
de PPAM

Cueillir ou produire 
des PPAM pour la 

vente  directe

Transformer mes 
plantes aromatiques 

en   plantes sèches

Diversifier son 
assolement avec 

des PPAM annuelles 
ou bi-annuelles

Transformer
mes plantes 

aromatiques en 
huiles essentielles

Produire des 
PPAM pour les 
circuits longs

Objectif principal : comprendre les atouts 
et contraintes d’une filière émergente, 
jauger la faisabilité des PPAM sur son 
exploitation existante ou à créer 

1 à 3 jours (selon le département)

Objectif principal : élaborer des 
préparations culinaires à base de  
plantes sauvages et aromatiques. 
Maîtriser les process techniques et 
la réglementation (vinaigre, pesto, 
sirop, sel, etc.)

2 jours

Objectif principal : connaître les 
structures professionnelles de 
l’amont à l’aval au coeur historique 
de la production française des PPAM 
(Drôme et Gard)

2 jours

Objectif principal : choisir, dimensionner 
son séchoir et fixer son plan d’auto-
construction 

2 jours

Objectif principal : maîtriser les 
itinéraires techniques des PPAM en 
circuits longs 

4 jours 

Objectif principal : connaître  les 
conditions de production et cueillette 
des plantes aromatiques ainsi que la 
réglementation à destination des circuits 
courts 

2 jours 

Objectif principal : identifier les 
techniques de transformation des 
plantes aromatiques en plantes 
sèches

1 jour 

Objectif principal : se créer 
des possibilités de revenu 
supplémentaire et résoudre des 
problèmes de rotation de culture

2 jours 

Objectif principal : identifier les 
différents  process, la réglementation 
& les techniques de transformation 
des plantes aromatiques en huiles 
essentielles

3 jours 

votre parcours de  formation

Liste des chambres d’agriculture départementales

Document réalisé avec le concours des chambres départementales

N’hésitez pas à contacter votre Chambre d’agriculture pour obtenir plus d’informations et choisir, avec votre 
conseiller, les  modules de formation adaptés à votre projet.

1    Pour démarrer.... 2    Au choix selon votre projet

3    Vos formations complémentaires en circuits courts ou longs

 Ariège : 05 61 02 14 00
www.ariege.chambre-agriculture.fr

 Aude : 04 68 11 79 79
www.aude.chambre-agriculture.fr

 Aveyron : 05 65 73 79 00
www.aveyron.chambagri.fr

 Gard : 04 66 04 50 60
www.gard.chambre-agriculture.fr

 Haute-Garonne : 05 61 10 42 50
www.haute-garonne.chambagri.fr

 Gers : 05 62 061 77 77, 
www.gers.chambre-agriculture.fr

 Hérault : 04 67 20 88 00
www.herault.chambre-agriculture.fr

 Lot : 05 65 23 22 21
www.lot.chambre-agriculture.fr

 Lozère : 04 66 65 62 00
www.lozere.chambre-agriculture.fr

 Hautes-Pyrénées : 05 62 34 66 74
www.hapy.chambre-agriculture.fr

 Tarn : 05 63 48 83 83
www.tarn.chambre-agriculture.fr

 Tarn-et-Garonne : 05 63 63 33 25
www.agri82.chambre-agriculture.fr

Lavande
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Afin de relever les défis actuels d’ordre économique, environnemental, 
climatique, sociétal et, d’une façon générale, répondre aux besoins 
exprimés par la société, il est nécessaire d’accompagner les projets des 
agriculteurs visant à la multiperformance de leurs exploitations agricoles. 
Pour cela, l’innovation et la recherche – développement (R/D) sont une 
priorité stratégique pour l’agriculture de la région Occitanie qui, par leurs 
productions et leurs résultats, doivent mieux alimenter le dispositif de  
conseil, de développement et de formation des agriculteurs (et de leurs 
groupes).

C’est la raison pour laquelle, nous avons décidé de créer au sein de la CRA, 
sur la base de la consultation des Chambres départementales d’agriculture 
(CDA), un service régional IRD travaillant en réseau avec les CDA. Cette 
organisation en réseau a pour objectif de ressourcer les conseillers et les  
techniciens agricoles des Chambres d’agriculture, et de contribuer ainsi à 
leur montée en compétences. Il s’agit de dynamiser l’innovation au profit 
du conseil afin de développer et moderniser la capacité d’intervention du 
réseau des Chambres d’agriculture auprès des agriculteurs.

Cette ambition ne peut s’envisager qu’en renforçant le partenariat avec 
les acteurs de la chaîne de l’innovation en région, en particulier avec les 
instituts techniques avec lesquels nous avons co-signé en janvier dernier la 
feuille de route IRD  dont l’objectif est « définir des orientations stratégiques 
et des thématiques prioritaires an matière d’innovation et de R&D au service 
des agriculteurs  ». Nous souhaitons que le pilotage du service régional 
IRD soit placé sous la gouvernance d’une nouvelle Commission IRD, ainsi 
que du COmité régional «  REcherche – DEveloppement - Formation  » 
(COREDEF) afin d’organiser le partenariat avec les acteurs de l’innovation 
qui constitue, selon nous, une garantie de performance du dispositif de 
conseil aux agriculteurs.

Denis CARRETIER
Président de la 

Chambre régionale 
d’agriculture  

d’Occitanie (CRA)

Christophe CANAL
Membre du Bureau de 

la CRA Occitanie en 
charge de l’innova-
tion, de la R&D et du 

développement

Président de la 
Chambre d’agriculture 

du Lot

LE SERVICE RÉGIONAL IRD 
« Innovation - R&D - Développement et conseil »

Il s’agit :

• de coordonner la diffusion des résultats des projets d’expérimentation et de développement. Ces actions 
de diffusion seront réalisées désormais à l’échelle régionale par les pilotes de ces projets, qu’ils soient agents 
des Chambres départementales ou de la Chambre régionale. Le service régional assurera l’animation du 
dispositif avec pour souci d’harmoniser les méthodes et les outils des actions de capitalisation et de diffusion-
transfert.

• d’engager des opérations innovantes de transfert des connaissances à destination des conseillers et 
techniciens agricoles qui seront réalisées, pour certaines d’entre elles, en partenariat avec les instituts 
techniques. Pour ce public, il s’agira également d’élaborer avec RESOLIA un plan ambitieux de formation (de 
type formation-action) afin de contribuer à leur montée en compétences. 

• de coordonner la capitalisation et la diffusion des résultats du PRDAR réalisées par les pilotes d’actions 
élémentaires, en particulier sur la base des « livrables remarquables ».

Les opérations innovantes de diffusion-transfert des connaissances pourront concerner les résultats des 
projets d’expérimentation et de développement (réalisés en région par les Chambres d’agriculture, les 
instituts techniques et les autres partenaires de la R&D), les innovations techniques et organisationnelles 
détectées dans les exploitations agricoles ou dans les groupes porteurs d’innovation (GIEE, DEPHY…) ou lors 
de démarches telles qu’INNOV’ACTION, les résultats des réseaux de collecte de références techniques et 
économiques (de type système d’exploitation ou atelier), les innovations sur le conseil et les outils (OAD…), la 
capitalisation des résultats des GIEE en conformité avec les dispositions de la Loi d’Avenir 2014, etc.

L’objectif stratégique du service régional IRD est d’assurer le ressourcement et la montée 
en compétences des conseillers et des techniciens des Chambres d’agriculture

Chambre régionale d’agriculture d’Occitanie - 20 novembre 2017

FEUILLE DE ROUTE 
INNOVATION  RECHERCHE  DEVELOPPEMENT (IRD)

1.

2.

3.

4.

L’innovation : une priorit  strat gique pour 
l’agriculture et l’agro-alimentaire de la r gion Occitanie

1.

Le contexte agricole connaît aujourd’hui une profonde 
évolution offrant aux agriculteurs, s’ils savent les saisir  , 
de réelles opportunités en particulier une demande de 
produits alimentaires en croissance structurelle, liée à 
l’obligation de nourrir la planète (9 milliards d’habitants 
dans un avenir proche), ainsi que de nouveaux débouchés 
non alimentaires (énergies renouvelables, biomatériaux, 
chimie verte,...). De nouvelles opportunités sur la qualité 
des produits agricoles apparaissent également en réponse 
à la demande croissante des consommateurs de plus en 
plus attentifs à leur alimentation et à leur santé.
Mais, il est dans le même temps demandé avec force aux 
agriculteurs de répondre aux enjeux environnementaux 
liés à l’eau, au sol, à l’air , à la biodiversité,...qui sont le 
plus souvent vécus, par eux, comme des contraintes nou-
velles réduisant leurs revenus et leur compétitivité, mais 
qui peuvent néanmoins être sources d’opportunités, y 
compris économiques.
L’agriculture régionale doit également faire face à d’autres 
défis majeurs tels que la déréglementation des marchés 
entraînant une forte volatilité des prix des principaux pro-
duits agricoles, la faiblesse des revenus des agriculteurs 
inférieurs d’environ un tiers à la moyenne nationale, ou 

encore les premiers effets du changement climatique af-
fectant l’ensemble des productions agricoles de la région.
Afin de relever ces défis d’ordre économique, environ-
nemental, climatique, sociétal et, d’une façon générale, 
répondre aux besoins exprimés par la société,  l’agricul-
ture doit se remettre en cause sans cesse et s’adapter. En 
conséquence,  l’ambition est de faire de l’innovation une 
priorité de l’agriculture et agroalimentaire de la région Oc-
citanie au service d’une croissance viable et soutenable.
Il est à souligner que l’innovation ne se limite pas aux 
seuls résultats de la recherche et ne suit pas la seule voie 
descendante du chercheur (ou l’expérimentateur) jusqu’à 
l’agriculteur. L’innovation existe aussi chez des agriculteurs 
«  pionniers  », expérimentateurs de nouvelles techniques 
et pratiques ; l’enjeu étant de repérer ces innovations, de 
les confronter aux travaux des scientifiques, d’en évaluer 
la pertinence et la reproductibilité et d’accompagner leur 
développement.
La nécessaire prise en compte de la diversité des terri-
toires conduit à ce que l’appareil R&D soit aussi présent 
dans ces territoires et en capacité de croiser les approches 
« filières » et « territoires ».

La feuille de route «Innovation - Recherche - Développement» (IRD) a pour objet de définir des orientations stratégiques 
et des thématiques prioritaires en matière d’innovation et de R&D au service des agriculteurs. 
Elle répond ainsi à l’instruction technique du ministère en charge de l’agriculture du 17 mai 2016 qui précise : «(La 
CRA) proposera une feuille de route technique relative aux actions de développement agricole, couvrant au moins les 
actions mises en oeuvre par les Chambres, et, dans toute la mesure du possible, les autres actions d’innovation, de 
développement agricole et de recherche appliquée mises en oeuvre au niveau régional. Elle établira ce projet de feuille 
de route en associant l’ensemble des structures concernées,  et notamment celles correspondant aux différents ONVAR 
lorsqu’elles existent au niveau régional ou départemental...».
Cette feuille de route IRD est le résultat d’une co-contruction entre la Chambre régionale d’agriculture (CRA) et l’ACTA 
représentant les Instituts techniques agricoles présents en région. Présentée au Comité d’Orientation Recherche-Déve-
loppement-Formation (COREDEF), réuni le 17 novembre 2016, elle a bénéficié des contributions des principaux acteurs 
régionaux de la R&D, du conseil et de la formation aux agriculteurs.

Janvier 2017

Equipe de coordination de la feuille de route IRD en Occitanie  

1.

• Le sol et l’agriculture de conservation dans toutes ses composantes (travail simplifié du sol, couverts végétaux, rota-
tions), la gestion des adventices, la place de l’arbre dans les systèmes de culture et d’élevage, la fertilité des sols et la 
valorisation de la matière organique locale.

• L’adaptation au changement climatique : sélection génétique en productions végétales, mise au point de systèmes 
de production et des itinéraires techniques (vignobles, vergers, systèmes de cultures annuelles et systèmes d’élevage 
dans leur diversité), connaissance et gestion des bio-agresseurs émergents, gestion de l’eau raisonnée en fonction du 
besoin des plantes, capacité de rétention en eau (matière organique), adaptation des systèmes fourragers, adaptation 
des bâtiments d’élevage.

• La gestion de l’eau, sur le plan quantitatif et qualitatif, prenant en compte la diversité de modes d’irrigation, des 
cultures et des situations pédo-climatiques. Accompagnement technico-économique des irrigants dans le pilotage de 
l’irrigation et la création de retenues collinaires (création d’un « pool technique R&D  irrigation » à l’échelle de la région).

• Contribution de l’agriculture à l’atténuation du changement climatique : réduction des émissions de GES et systèmes 
de production favorisant la captation de carbone dans les sols et les végétaux.

• La gestion raisonnée des intrants (engrais, produits phytosanitaires, antibiotiques,...) : pulvérisation confinée, cépages 
résistants en viticulture, produits de « Biocontrôle », outils d’aide à la décision, optimisation des itinéraires culturaux en 
AB ...

• L’agriculture numérique : vergers et vignobles numériques, mise au point des outils d’aide à la décision, utilisation des 
drones pour la surveillance des cultures et les interventions, aide au management des troupeaux, etc.

• Résilience, sécurisation et adaptation des systèmes d’élevage : Autonomie alimentaire des systèmes et filières d’éle-
vage et production de protéines végétales (soja et autres protéagineux, légumineuses dans les prairies). L’évolution 
des systèmes pastoraux et la mutation des systèmes d’élevage face à la prédation. Développement de systèmes de 
polyculture-élevage efficaces dans leur synergie élevage-culture.

• L’innovation organisationnelle des exploitations agricoles : de nouvelles formes d’exploitations à imaginer qui soient 
vivables et transmissibles.

• L’innovation commerciale : adaptation aux marchés, circuits de commercialisation,...

• Aléas économiques et climatiques  : facteurs de résilience des systèmes d’exploitation vis-à-vis des aléas écono-
miques et climatiques.

Il s’agit là de thématiques prioritaires à privilégier en matière d’innovation et de R&D, sachant que la diffusion d ‘une 
innovation dans une exploitation agricole doit respecter la triple performance et donc être acceptable par l’agriculteur 
sur le plan technique,  économique et des conditions de travail.

Pour les Chambres d’agriculture d’Occitanie : 

• Christophe CANAL (Président de la CA 46)

• André CASCAILH (Directeur adjoint de la CRAO)

andre.cascailh@lrmp.chambagri.fr

Pour les instituts techniques agricoles présents en Occitanie : 

• Bernard NADAL (Président régional ITA)

• Christophe VOGRINCIC (Délégué régional ITA)

ita-lrmp@acta.asso.fr

3.1 Th matiques prioritaires  privil gier en mati re de 
R&D et d’innovation (liste non exhaustive et non prioris e)
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Les agriculteurs font face à des enjeux de durabilté sans précédent : vo-
latilité des cours, eau, pesticides, crises sanitaires, changement climatique, 
évolution des modes de consommation.. .Ces enjeux menacent l’avenir des 
exploitations et plus généralement de l’agriculture. Ils amènent chacun à 
rechercher des voies nouvelles de durabilité économique, sociale et envi-
ronnementalequi passent par l’identification de solutions innovantes et le 
changement de pratiques agricoles.
Mais le changement, dans un environnement instable, incertain et de plus en 
plus complexe,est  difficile et risqué, pour  l’agriculteur lui même, mais aussi 
pour tous les acteurs du conseil. 
Le projet part de l’idée qu’il est plus sécurisant pour tous et plus facile 
dappréhender le changement non pas seul, mais avec les autres, dans une 
logique de coopération.
Le projet s’inscrit, par conséquent, dans un esprit résolument multipartena-
rial, dont l’une des finalités est la mise en réseau des acteurs de la chaîne 
de l’innovation à l’échelle de la région. Il a pour objectif d’impliquer les 
acteurs régionaux (tout particulièrement les organismes de conseil et de 
formation des agriculteurs) dans l’élaborationd’un référentiel partagé des 
pratiques innovantes relevant de l’agro-écologie tout particulièrement les 
organismes de conseil et de formation des agriculteurs. Opérationnellement 
le projet est structuré autour de trois dispositifs :
• un dispositif ouvert d’acquisition de références techniques et de capitali-
sation de l’innovation ;
• un dispositif de qualification des innovations et des pratiques agricoles 
relevant de l’agro-écologie ;
• un dispositif de diffusion et de transfert de ces pratiques auprès des agri-
culteurs.

JUIN 2017

PROJET MULTI-PARTENARIAL DE 
CAPITALISATION DE  L’INNOVATION ET 
DE DIFFUSION DES PRATIQUES AGRICOLES  
RELEVANT DE L’AGRO-ÉCOLOGIE

L’innovation : une priorité stratégique pour l’évolution des 
systèmes de production agricoles de la région Occitanie, à 
appréhender dans un cadre multipartenarial

Les fondements du projet exprimés par les acteurs rencontrés

Dans le cadre de la mise en œuvre du projet agro-écologie en région, la Chambre régionale 
d’agriculture d’Occitanie a conduit, à la demande de la DRAAF, une mission exploratoire por-
tant sur l’intérêt d’une mise en réseau des acteurs de l’innovation (formation, conseil, expéri-
mentation, développement, . . . ) autour de la capitalisation/diffusion des pratiques. Cette mission 
s’est concrétisée en 2015 par l’audition de 34 organismes, puis en 2016 par la poursuite de la 
consultation des acteurs afin de définir les objectifs et les conditions opérationnelles du projet 
multipartenarial de capitalisation de l’innovation et de diffusion des pratiques agricoles relevant 
de l’agro-écologie.

Les conditions d’adhésion au projet

Les acteurs rencontrés

JUIN 2017
 4

AFAF - Agence de l’Eau Adour-Garonne - Agence de l’Environnement et de la Maîtrise de l’En-
ergie - Agri Sud-Ouest Innovation - AGRO D’OC – ARTERRIS – ARVALIS – AVEM – Blue Whale 
- CAPEL – CEFEL - CER FRANCE MP – Chambres d’agriculture de l’Ariège, de l’Aveyron, du 
Gers, du Tarn - COOP de France MP - CUMA Midi-Pyrénées - EPL Auzeville - EPL Montauban 
- EPL St Affrique - Ets La Devèze – FRAB – IDELE – IFV – INRA – QUALISOL – RAGT – SOLAGRO 
– SYNGENTA - TERRES DE LIENS MP – TERRES INOVIA - TIMAC Agro – Vignerons du Brulhois 
-VINOVALIE – VITIVISTA - VIVADOUR - VIVEA

La grande majorité des acteurs sont favorables pour ce projet comprenant :
 Un dispositif partagé d’acquisition de références techniques et de repérage des innovations 

chez les agriculteurs.
 Un dispositif de qualification de ces innovations et des pratiques avec pour objectif de sécu-

riser le conseil.

Le partage et la mutualisation de ces deux dispositifs entre les acteurs de la chaîne de l’innova-
tion fait consensus car les productions du projet se situent en amont du champ concurrentiel du 
conseil.
Le projet doit être piloté à un niveau pertinent et légitime : l’échelle régionale fait ici consensus.

 Être capable de produire, dans un délai raisonnable, des livrables dont le contenu technique 
est fiable et qui soient utiles pour les organismes de conseil et facilement transférables : le projet 
doit être opérationnel.
 Montrer que le bénéfice des résultats du projet soit à la mesure de l’implication de chacun : le 

projet doit permettre aux acteurs de s’inscrire dans une logique de « gagnant-gagnant ».
 Instaurer des règles du jeu transparentes pour les acteurs du projet et être en capacité de 

prendre en charge financièrement le travail réalisé par chacun : le projet doit être équitable.

UN projet co-construit
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Avec le soutien financier de :

Le rendez-vous 

des agriculteurs 

qui innovent !

20

juinDE
À

17
octobre

Suivez-nous sur :
@InnovAction_Oc
@InnovActionOccitanie
#InnovAction 

Découvrez le programme sur www.innovaction-agriculture.fr/occitanie

Stand MesP@rcelles au salon SITEVI 2017 : visite de Mr Stéphane 

TRAVERT, ministre de l'agriculture, et de Mme Carole DELGA, 

Présidente de la Région Occitanie

Les stations d’expérimentation
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Save the date

 SÉMINAIRE
Agir ensemble pour la gestion de l’eau

Accompagner les irrigants et s’adapter au changement climatique

  montauban 

   18 décembre 2018 / journée

Programme et inscription à venir 

Renseignements :  

sandrine.thibaut@occitanie.chambagri.fr

Avec le soutien de :

COMPORTEMENT DE 9 VARIÉTÉS de pommesen conduite AB en zone de montagne sèche

JANVIER 2018 - Chambre Régionale d’agriculture d’Occitanie

LA VACHE
MIRANDAISE

Appelée aussi Gasconne 

aréolée, elle est
 originaire 

des côteaux GersoisLA RECONNAÎTRE...

Vache assez grande et élégante à la 

robe gris clair avec des cornes blanches 

aux extrémités noires. Elle se distingue par 

la couleur de ses muqueuses, rosées au 

centre et noires à l’extérieur, aussi appelée  

« aréolée ».

LA SAUVEGARDE...

Un programme de sauvegarde de la race 

a débuté dans les années 1980.

Aujourd’hui, l’équilibre reste fragile mais la 

race compte environ 500 vaches adultes et 

un syndicat de race a été créé.

SON HISTOIRE...

La race bovine Mirandaise autrefois 

appelée Gasconne aréolée est originaire 

du département du Gers et tient son 

origine, du travail du sol dans les coteaux 

de Gascogne. Les boeufs puissants étaient 

très réputés jusque dans les départements 

voisins des Hautes-Pyrénées et de la Haute-

Garonne.

En 1930 la race comptait 170 000 têtes 

uniquement dans le département du Gers, 

mais à la fin des années 1970, ce sont 

seulement quelques dizaines d’animaux 

qui ont résisté à la disparition de la traction 

animale et à la spécialisation des races.

GRANDE &
élégante    

ORIGINAIRE DU

Gers    

PRÉCIEUSE

www.siteinternetavaloriser.fr




